
XM La Chambre a poursuivi 
îja diKutsion du projet relatif 

à la propriété commerciale 
$ 
* Jeudi après-midi, la Cliainliie reprend la 
'.', suite a* i«* au^uâïiQik du projet de 101 ruiaiu 
M a l * propriété commerciale, et iuuu*trieile. 
T M FLbCri. îaiiporteur. lait connaître le 
* nouveau texte u.ue la cuninussiou propose 
î ^ u i u r 1 article 1er, afin de donner *aU»faciioi. 

tx observation» de M Cautru : . Les dispo-
3 JSttont de la tôt au m Juin tnn, s'applique-
•m rtml eautement aux locaux accessoires mime 
" etoionït au londtvimcipal, quelle que sou 
"* (a date de loeauon. «t ces locaux ont été 
«S €Jtpn>*tiuent loues en vu* du commerce tl 
*i soitl indispensables a son exploitation. • 3 L« presiaeiu met aux vo.x te nouveau texte 
5 de i art 1er. qui est adopte par *oi voix 

3 L°Mtrt:LAMAMUS soutient ensuite un article 
3 additionnel accordant, le droit de priorité 
À nnur le renouvellement du oui en faveur du 
fl C l a i r e occupant. - Apre» diverse» obser-
fi vatlous cet imetulcnicnt est repoussé par 
I 320 vsU contre !'•*>• 

Le texte de l'article 2 
^aSa /an . i est aiusi conçu : 
»r~-« te* rroi* premier» parauraplut de ' ' ? " • * 
"te la loi du « avril «947. «ont remplaces par 
' le. disposions «ulvajwe* : 

î t e Jocawire, le conccwionuatr* i » f » 
aiûmif onujtf «ut toudron* oble/ii/- H Wg^r 
SeUeTaerH du," Oail *ef»l devront en notf,er 
la demande au bailleur par acte "'.'"-»"*£ 
.7«*r. nu nor (élire recommandée, avec avis 
de rec««Sn « « S l'«pira/i«n du bail OU 

•ÎUntZxmration de l^roroualion. rUcn 
S S une. dan» les délais maxiwa el """""a 

"Maorie deux ans et doute mots, pour un 
ZSSttopm de neuf ans .- un an et six moit 
-PJfrr us baux de neuf ans ou jno'ntde neuf 

" t o S T S'il faoU il un bail ccroal, dvn bail 
^portant plusieurs périodes, «« .*»« '«»?"; 

rtW/«"r*,««tion dort r g M j r / » I * g 

imita 
!• « ^ 1 ° X r v i l T r d ' e r n T S e 6 £ 
ÏÏSSVBÉT. pour coordonner divers ««tes 

» M fOf-TÉX présente des observations sur 
- - i -£iriV 3 relatif a la duré» du nouveau bail 

\ÏÏiï\ondÏÏontde l'arbitrage pour la fixa-
"ïï *M4S<*I¥I propose un texte «ddittonnel 

" f er^an l f f l xer on Plafond pour l'augmenta­
tion du lover m a n < J e , e r e , k , , 
prochain. . . 

Le régime fiscal applique 
aux coopérative* agricole* 

. Le Président invite la Chambre a fixer la 
^ ^ e t t ^ » aVcooperaSves 

Tlc'ole.'. *•% 

• -SE & » 3 & S « M B 8 
i . v a t o i r e . (Applaudi:.»emeiit5). 

La situation financière et 1 état 
de la trésorerie 

* * i » Chambre est appelée a fixer 1» date de 
* K ^ » a $ o n d e ^ Ç , « o r f s Bonnet sur la 

«àtnaXicm financ ère et 1 état de la, Tf«sorerit. 
**ltj André TARDIEU proposa pour ceUe 

:-<îate le premier vendredi disponible. 
* P Àl rlcor-es BOVNCT déclare que «on înter-

r^at ion vife avant tout la question des Kud. 
" Mis communaux et départementaux. Lemo-
""Snn de* contribuables est en effet grande. 
• Ï Ï n d 1 v " î " » u Heu des aejrrtwmen<tc 

• afrinoneéfi. des augmentations considérables 
* île la'ir feuille d'impôts. , • _„, 

* l e communiouerardit.il. d « «emples 0^1 
"• ni rnanoueront pas de surprendre la Cham-

' ffe-TAoure où le ParJfmeot «'lraeA
n*«»" 

•sifre dé pratiquer une polltimic de dégrève-
« -SKîrt». va-wm continuera rédiure le taux de 

nrnpdt et à en nusrmenter l'assiette ? Notis 
-ÂteXndon» a la Chambre d'accepter la date 

• % ! JGERMAiN MARTIN accepte cette date, 
' ••pul» la séance est levée. D'importantes que*tion» 
, . budgétaire* ont été examinée* 

hier par le Conseil de* MinUtres 
t N ministres se sont réunis hier matin * 

-JJUysee, sous la présidence de M. Gaston 

îm« ConseU a examiné les diverses quei-
lîiSfs, tant budgétaires que de" trésorerie, sur 

i-Utquelles le Président du Conseil, le Min'.s-
"«Je1 tes Finances et le Ministre du Budget 

doivent s'expliquer aujourd'hui devant la 
Cororplssion des Finances de la Chanvbre. L« 
Conseil a unanimement approuvé les «poses 
fMts a ce su]« par le Président du Conaell 
et le» ministres intéressés. 
\Ù Conseil a chargé M. Raoul Pêret, garde 

Ms Sceaux, d'insister aunres du Sénat pour 
• Siria discussion très prochaine des proposl-
~- uîh«t de loi relatives * l^mnistie en Alsace 
•'•$t en Lorraine. , . 

• 1 - Ba raison du dépôt prochain sur le bureau 
da 1* Chambre du projet de loi relatif au sta-

flseal des coopératives agricoles, le Con-
I décidé d'arrêter les poursuites exer-
à tjtte conservatoire contre certaine» 

tre elles. 
m *>.-E Flandln. ministre du Commerce, a 

j*«*\<ru compte de l'étude qu'il poursuit au su-
•jat *dé» répercussions du nouveau tarif amé 
rrcatn sur l'économie francaite. 

COUR D'APPEL DE DOUAI 
Les accidents d'auto 

CssuIIeur au service des établissement* Glo­
rieux, Eugène i-baum er conduisait un lourd ce-
mion-aulo lor^ra'A la Croût-é'Aniin il renreraa 
et bkasa un <yc)iste. M. Lcooold Hoyaux. 

Le Aauffeur. poursuivi pour blessures invo­
lontaire», a été condamné par le tribunal de Ve-
li-nciennes a huit jours de prison avec «ursla. 
100 francs d'amende, et à verser 11.603 francs, 
d'indemnité pnivitionnelle a la partie civile. 

Apres nla*Mries de M* Deicourt peur le pré­
venu et de M* Oépin pour M. HOynirx, t» Cour 
confirma le jugement de première initance. 

Jei 
A la suite d'un accident dont il fut reconnu 

responsable. M Auguste Mesnr» a été condamné 
par le tribunal de Bétonne t> 50 fr. d'amendé. 

M. Léon Baillez, partie civile, ayant été dé­
routé, fit appel. Mais depuis il s'est désisté. Ce 
oui engage la Cour i confirmer le premier luge-
ment. 

• * 
Xi. Zéphir Deronta'ne. chauffeur de Ui l a 

Douai, circulait en auto a Billy-Montigny lors­
qu'il renversa et blessa un piéton, M. J.-B. Ve-
rez.Le dbaulfeur » élé condamni- par le tribunal 
de Béthune * 16 franc» d'amende et a verser h 
la victime une provision de 2.000 franc*. 

En appel, l'aftnrre est plaidé* i«r M» De*-
cfiorlt et M» Soland fils 

Lé Cour confirme la décision de* premier* 
luge* mai* en •oéetflant qu'un ti*ra Maternent 
de l» re»pon»abilité incombe à Defontaine. 

M. Henri l.emalre. lioiirher é Den, circulait 
en auto dans cette localité lorsqu'il renversa et 
htosaa un cyc!i3te. M. Pierre l"^rsy. et M. Albert 
Dtibart. 

Le tribunal de L!lle a condamné l.ematre A 
S5 franc» d'amende et à \er»er 1.000 et 10.0Û0 fr. 
de dommaeefrintorêts provisionnels. 

nevent la nour. qunlr* avocate. Nr» Olivier, 
nnfquin. Tlielllex et l'hiljppe Sdland plaident 
<1ons cette affaire. 

Le Cour condamne L*m*ire i huit (our* de 
pri»on avec *ur»i« et 100 franc* d'amené*. EH* 
estime l* re*pon*ah'liU civil* dé l'autotnobiUM» 
i un tiers et celle de I* victime aux deux tiers. 

Les conséquences d'une ruade 
M. Wnée Pernez. cnlii\aleur et conseiller mu­

nicipal * Jeulain. avait attaché wn cheval A une 
haie M. Delvallée vint h pns»»*. par lfc et rut 
atteint rar un* ruade du cheval. 

l,e tribunal de Vaicnc'eimes a condamné le 
iiHtivatetir pnnr blessures par impmdence à 
1.1 |oér» >ie rri^on avec sursis et 100 rrancs 
d'amende. _ . . . _ 

\nr*s plnlloirie fie M» P. Roland. U Oeur ré­
duit la peine d« prison h huit jours -, elteeon-
firm* I* *ur*i» ainsi o«* le taux é* ramena*. 

Une bordée tragique 
Le 30 octobre 'lerrtirr. lé vapeur « Fort Mé-

din . fais» t M b * Dnnkerqu*. Deux soutiers. 
l e Rihnn et Mirhelol. profilèrent de la circons-
Umoe pour aller A terre, i 

Dans un débit Ik renconlr»rent un autre na-
vicateur Nndré Le nonlanw. nui chercha que­
relle .1 Le Rihan rt ft lioiit d'.irjrumenti le frap-
no d'un coup do couteau Le malheureux mit 
'•tre lran«;rorté à ITiApItalet y rester un asset 

"e rv->nlnnaer. qui avait « é condamné précé­
demment nu Havre t quatre mots de rnson 
pour er-ups et rfibeilion le hrt u n e o v m A Dm-
kerqne où il r.Volla deux ans de prison et cinq 
ans d-intermotlnn de séjour. 

fj> Conr ml arrnrde retle faveur. Marie Tru-
qiftM ne lera fîonr n»e hn" mois de pnson. 

Les vols 
Trois affairée d* vols et comphclté de vols : 
Dans la prem'ere. Alphotwç Hache et Mor-

eenu l-autréo 'nt élé conianin's par I* tribunal 
d'Arra* à quatre mois de prison chacun 

L'afUlr* ne parait pa» ttè» clair* à la Co r̂. 
qui ordonna un complément d enquête. 

*\ 
Dans la seronde. qui a e ",»2" ^ ^ t ^ r 

devant le tribunal d'Arrai M ^ i n / £ « T " " 5 , 1 

François Miguel ont ^lé condamné* t deti.f meis 
de nri*r>n l'un et l'autre. _ ^ 

La Cour e»ttme qu'lt y • doute et acqum* **> 
deux prévenu». • 

Pour vol i Guiiw». Mar>'Truqjiel *£*J$-
damnée a 3 et 8 mois de F*"J^23W&/ 

La Cour lui accorde cette laveur. »*<te Trv-
ouet ne fer* donc que huit 4* STfoq. 
* • • i 1 T ' ' . 1 • 

Une cartomancienne fabriquait 
& Bruxelles, des pbiitres 

d'amour et de mort 
tut MOTHB moaaTioH sitôt) 

Au cours d'un P"»*» • 1 2 1 * l O T u J P i dî 
tient acuieileroent au PalaU de Justice de 
Bruxelles, des faits d'une nature 1res étrange 
ont été révélé» par l'avocat «U' m »"- „ 

En I92C. l'épouse V... introduisit une re­
quête eu divorce pour infidélités de son mari, 
yuiiiques mois plus tard, la servante 3e 
M V.. lui révéla la eauee d* certaines affec­
tions assez graves dont 11 eut é. souffrir et 
sûr la nature desquelles le médecin n'Avait 
pu se prononcer. II sagiasait de gonflement» 
a>s membre» inférieurs et de* partie» sexuel­
le* avec accompagnement do plaies et cre­
vasses très douloureuses. La servante ajoute. 
que Mme V... avait reçu d'une certaine carto­
mancienne, connue sous le pseudonyme de 
Croehe. hahitant une irripasse rue des Ange?, 
certaines préparations avec lesquelles on im­
bibait le ling* de corps d" mari. 

Celui-ci s'adressa à un détective privé, qui 
envoya sa femme chez. Croleke. Elle raconte 
qu'elle était Jalouse de son mari ei qu'elle 
avait l'intention de s'en débarrasser. Tout da 
suite, la tireuse de carte lut proposa un rhé-
lanae a base d'arsenic, dit philtre de 1* mort, 
moyennant le paiement de' U» francs. Tout 
en préparant U mélange mortel, la sorcière 
raconta qu'eile recevait.de nombreuse* visi­
tes du même genre et qu'eUe fal>riquait éga­
lement d'autres filtres pour 20 francs, les un» 
philtres d'amour et le» autre», philtres d? 
Jaloutie. . 

La hideuse mégère montra encore à la solli­
citeuse quelques cadeaux qu'elle prétendait 
venir de femme» à qui elle avait rendu ser 
vice. . . 

L» philtre de mort fut analysé îx les ex-
perts du Parquet et reconnu extrêmement no­
cif, mais la Justice n'a pu trouver matière a 
poursuite, le délit n'étant pas suffisamment 
caractérisé et la cartoniancienne fut laissa* 
en lipertié. . . . 

Aujourd'hui, elle a disparu et elle exerce 
probablement à l'étranger «en infâme trafic. 

i^A^Tivttl 
CYCLISME 

*MMM«NMMaa»JMBjBjS>j 

Le Vil™ Grand Criter um 
Cycliste du Réveil du Nord 
UN PRIX h 01 BBS » DE SM f RANCI 

POUR LB8 4* CATtOORIE 
BT DEBUTANTS 

C'ttt l* dlinluch* SA juin prochain que H dis 
l'utéra uour la sepuere fois, le Orand cnteriutn 
Cvcli.i. eu « B*v*il du M*rd s. 

L* critérium, cette aooee est national. c'eat-S-
41 r* ouvert aux coureurs toutes eu»*», toutes 
rjtéitories d* nationalité française, exceutlon tiite 
des amateurs 

Grâce a la «énérotite d* 1» firme 01 BBS qui • 
bien Toula doter cette' épreure d'un* somme d« 
soi rrancs, 1* .iste de; prix réservé* aux «« c*t*-
corie et débutants a été en conséquence, augmen­
té» dans de» proportions assez sensibles, voici donc 
h c* jour la liste des prix • 

CUM—unt aénéral : 1er, i.0O> fr : îe. sou ; 
le. 300 fr. : w. et» fr. : **, KO ; 6*. MO . St. 100 : 
*». 90 : se S) : 10e. "0 : tle. so ; du 1S* au 90*. 
chacun 90 francs. 

OIMMHMnt peur lx »» oatSgerl* «t dSkutant» 
kv** oumut au oiaw»m»nl «énérai t ter. «50 fr : 
» , a i i » l » i <« .10» ; Se. an ; **. 70 : 7*. *0 : 
du te. au lta. ebacun 90 fr. i du 13e au we. cha­
cun 40 francs. 

Les coureurs n'ayant pas touché de prix et ter 
minant dans les délais r*xlementalres tourneront 
un* priai* de •» franc». 

Il sera en outre attribué le* primes suivante» 
par ordre d* clafsemeot aux Société» avant quatr* 
csureurs claMé* comptant le plus D*UI nombre de 
points : 300 rr. ; 000 fr. ; t.v> fr. : tOO fr. et se fr. 

Le parcours du Critérium oy*lwt* e»t a* 130 
kilomètres Départ d* Lille, is». ru* d* pari», k 
M h. 30. Déoart officiel Route de Douai a Boncbia 
à 11 heures. 

le» *it|*(«n*nt» (s frane» »*nt r»»u« au • R*. 
•eil du Nor* ., i*t, ru» *• Part». * LUI». M»nti»n. 
n»r »ur i. MUIII» d'»ns*s*RMMt t enMrlum Cy-
«tiate du • ftévsn du Nerd » et Indiquer ol»m «t 
catésarM. 

Les engagements seront reçus jusqu'au jeudi s* 
i minuit. Il ne &r\ pliu tenu compte de ceux par. 
Tenus après cett* dste. Arts aux étern*!* r* »r-
datalres. 

Au Vélodrome d'Hesdin 
Programme des court*» cyclistes »nr piste org» 

nisées par le vélo Club Hesdiivii» le i* juin itan, 
a ts b.. à l'occasion d* la deuxième rcunlon de 
la saison : 1. Courre de débutants. Prix en nature 
— 9. Ceurs* loL-»l« (K tours d* *lst*i pour les 
membres actif» du V«le-Clul> Hesdinot». — », Sour-
a* «Minuit*. — t. 0*nr*s réatenal* (M tours d* 
Vlste). — L«s course» » et « cl-d*ssu» (poureuit* 
et régional» ro tours) sont ourertes aux licen­
cie» de l'TJ.V.F. toute» catégorie». »auf profession­
nel». — s. Course de consolation pour les coureur» 
no'i classés danes le* céurses précédentes 

l.a Pédale du B.A.C.O. organise pour le mari! 
M Juin un» épreuT* cycliste intitulée • L* Orand 
Prix de Dunkerque .. fllnéraire : Dunxerque. B»-
tebroeot. eo hm. Prix i J00 en espèce», se» fr. on 
nature. Engagement» s fr. M. Bsseim. g. ru* Nou­
vel Arsenal Clotuto le 23 Juin. Doxards b fr. 
1er.prix, ao fr. i «e caiog.. ter prix 80 fr. ; débu. 
tabts. ter* prix, so fr. 

Primes i 1er de 1s course. 55 fr. ; 1er des i* c»t. 
té fr. : 1er débatant. as fr.. etc. 

Cette épreuve #»t régionale et ouvert* »ux cou-
Mur» tontes cl*s*M, tontes catégorie*. 

Primes à C*uel. *Uer et retour. • 
Un» quarantaine de coureur» s» sont déjà enga­

gés dortt : vand«rdof)Ckl C. Plnseel. Vanderdorwkt 
A.. Bourry, Coossaert, Mer**llle, Mantet. caroo. 

L* CIRCUIT S * ! JUNIOR* A ROUIAIX 
C» dinunch* M tulB devra Heu an» épr*uT* 

réserve» aux ,leufte> rens tu»<rue t« ana dun» l'an­
née sur I» parcours d* l'Essor de l'Epeul* a par­
courir a fois soit ts km. Départ k \i h rlrci Léonce 
Mever. ru» du Orand Chemin pré» du Pont et ar­
rivé* cher DelMaere. les. m* du r-.mnd Chemin 
ou le» l*-erlrHlons sent reçue» moyennant s fr U. 
Plu» <le ton francs d* nrix dont tCO-fr. au praraitr. 
ion fr. d» nrim*» «erAnt dlsptttée» sur I» parcour». 
Cett* «preuve est. organisée nar un arioun» d» com 
mercants de l'AHouettset ru* de Mouvaux. 

ATHLÊTISMH 

Les Championnats du Nord 
C'est dltnansn* rroeaaui qe'swrent lieu, pour t* 

que le» epreuTe» «* déreuleront toute I» tourne* 
To-Jtes les épreuv*» cl»»»lTiv» 'ur'irrnt »u pro­

gramme qui comprend ainsi : MO — Mo — wo — 
«00 — 1SéO •- 5.000 — ÎOOOO mètres pUts : 110 et 
(00 mètres haies : 3.600 mètres steeple ; *sut er, 
hauteur ; saut en longueur : saut a la percha : 
lancement du poids, du disque, du Javelot, du mar­
teau : relais t fols ino métrés-et t fols 400 métré». 
Tous les meilleurs éléments appartenant h prêt d» 
M club» sent «ogagé». 

TOURISME 

NORO Tourner»* 
Dirnarwhe 22 luin excursion cycht'* d'un four 

an Mont de rEnclus. Deuan d* Roubalx Gracd-
Pl»e* » « h 30. Jonction à Tourcoing, Place se 
hastouol et déport * 6 rr. u . Aller i,»r Dottigmes. 
Fjplerr*. Elchln. Tombola. 

BOXE 

La revanche Vermaut-Sportiello 
de nouveau retardée 

Décidément les promoteurs d* Tunis jouent •!• 
r*»lch*Bce avec le Championnat d* Praoc* de» 
poids mt-lourd* qu'Us se proposent d'offrir aux 
sporurnen Tunisiens. 

Prévu pour le 90 Juin, nul* remis *u ss courant, 
sur la detnesd* d* SportleJlo, u a été renvoyé au 
M Juillet, le challenger étant malade «t Incapable 
de trouver une forme suffisante pour »» présenter 
•a bonne condition avant la nouvelle d»te retenu* 
et tes* sportivement «cceptee par l'actif professeur 
DU bus. 

ferma ut et Gyde jeune, s'étsot préparé, avec 
soin pour ces importants combats, leur Tlévoue 
professeur, ne voulant fies que le travail accompli 
fut inutile, s» mit en rapport immédiatement avee 
le» organisateurs parisiens du Cirque d'Hiver et 
c'est ainsi que samedi -Il courant, fermant r*n-
contrer* l'ex-ebampion d* France de» poids movens 
lande*, et samedi suivant Oydé Jeun» sera c W é 
a un adversaire de graaae oiass*. 

UN ORANO OALA L* t* JUIN 
* »RU»T I N ^ R T O l i 

foicl la programme du gala en plein air qui 
aura lieu 1* » Juin A Bruaren-Artots. 
,M x*.. : . .D e l o b e"8 contre Oscar Meyer. »x-ch»m-

plcm d Allemagne : olllvon contre ROux. qui r.t 
match nul avec Keesler. 

\0xi i raueesur centra f-*f«bvr*. de prévent : 
Oerdsl contns Vanderheeren, de Bonbaix 

«x i : ro*tcb revancb* Oontbler de Bruay contr* 
Deyolte. de SalSs. ' 

»x« : trois préliminaire» avec Hn-is», Durirr t-t 
Diév*l. de Bm»y contre une équipe de i;ren-v 

GOLF 

LE CHAMPIONNAT OE FRANCE 
La final* du championnat international fémi­

nin d* gùlr a été disputée mer au golf de saint-
S*rn»aln sur trente-six trou» entre Mlle Simon» 
Thlon d* la Chaume *t MU» Diana E»mond. Mlle 
Simone Thlon d» la Chaume a triomphe par cinq 
trcu, d avance, alors qu'il n'es restau qu* quatre 

NATATION 
LIS CHAMPIONNAT» OC L* S» MOIOM 

Le» Pupilles d* .Neptune a» Lille, sont charges 
par i» Comité du Nord de la Fédération Franc»'* 
cl* Natation et de Sauvetage, de l'organisation de» 
clumploonat» d* I* 4» Région 'Nord et Picardie). 
le.squels championnats auront lien, dan» le bassin 
des Bain» Municipaux, ru* d'Armenttéres S L1U». 
dimanche » juin IOSO, a li heures. 

Parmi les duhs engagé» : Enfant* d» Neptune 
ne Tourcoing. Amiens AflUétic Club. Racine Club 
d'Arra». Dunkerqu» Natation, «te . 

Parmi le, multiples épreuv*» u faut citer ; t. 
fiel*! t fois 100 m. (homme») i IOO m. nage libre 
(dame*), ou le» Enfants de Neptune de Tourcoing 
présenteront leur» meilleure, nageuses pour essayer 
de reprendre I*jUtr* dé Champions de Franc* i 
3 a» m. nage IBJr» (hommes), où nous verrons : 
Nos-elle qui hattft dimanche dernier le record d» 
France Junior, dans U Piscine de» Tourelles A 
Pari» : Roger fandeplanrk» des E.N T. et Valle-
rep. d'Amiens s C : i 900 m. brasse (dames: : s 
i.:oo m. naa» linr» (hommes) . 

Et Pour cletiirer un match de «vater-polrt ejul 
mettra aux pris** le» meilleurs nageurs d* I* 
région. 

HIPPISMH 

eouRsa» * LOH*OH«MP 
PREMIERE t'Ol'USE - Rrli de» Tilleul» (9 par 

tants) : 1. Soif d'Amour (R. Bouaeroil**) g. % ; 
Pi lî. — 9. La Poursuite (F. RViogh) pi. au. — 3. 
Amour Parfait (A. Babb») pi. 11.».' 

DEUXIEME COURSE — Prit d» Montgereiiit MO 
partants) : I. Adast tf Hervé) g lé-V) : pi. « "O. 
— «. Splck and Span (C. Bouillon) al ». — 3. Joen 
of Navarre (F. Kéogli) pi ici 

TROISIEAIE COCRSE. — prix d» Martinv*»! '» 
partanni : t Cryptémért» (C. Bouillon) g. 10 i 
ni. »40. — î La vagu» |R .Ferré) pi. 17. 

QUATRIEME COURSE - Prix Le MMceam ,'IS 
partants) : «. Beemt CF. H*rvé) g. it» » ; pi. 
«50. — «. Estragon II (T. Turner) pi. tO.SO, — 3 
Hora (A. R»bbe pi. 1». 

CiyQCIEMJ? COrRSF. - Prix du Mdr» M pa^ 
t.mtsl : t. Btancrag (M. Allamandi g. 47 : p). tl. 
— • Reurtevent (F. Kéogh) pi. 90. 

SIXIEME COl'RSE. — prit Maektnzl» (1* r̂ r-
tant») r l Votcelê t (s. Rabb») g. eo : pi 9130. — 
« fil* d* Maés {*. HuberO pi. 90. — î. Llgny (0. 
HernerU pL fl. 

eouRig* a ASCOT 
Résultat» de la Gold Cùpe r t. Bostroruh 3/1 i 

i RPtseeed 3/1 s 3. The Ba*t*rd «1. Gagné rar 
upe longueur . trois longueurs séparaient te 2» 
du J». Il y avait sept nattant*. 

L«S OOun»*» O'ARRA» 
Le 9e réunion donné* par ta Société Hippique 

d'Arra» aura lieu le dimanche 99 min prochain 
s u a . cei'e réunion comi>r*ndxa au moins 7 
cf'Muves dont : L'n* course plate pour gentlemen 
Rider» (*9*0 franc») ; L'n steeple-chjse ts.ikxi fr) : 
tin *1 e»pre chase militaire (sousOfficiers) (t.iou fr.): 
l.'n* cour*» au trot monte (7.000 rr.) : Un» course 
d'emtteurs (trot monte ou attelé) Mono rr ) : L'a* 
autre court* au trot ruante ou attelé, en partie 
lié* (X.000 fr.) 

Avi» impartant. — La Compagnie du chemin I» 
fer du Nord a, par lettre du 1 Juin courant fait 
connaître 4 I* Société Hippique d'Arras que, par 
mesure tout * fait »iceptl»nn«lle «11* autorisait 
les voyageur, d» tilte. Roubatx. Tonrcoing. Douai 
et l*ur< environ» a* rendant * Arras pour assis­
ter aux courses organisée» le s» luin a utiliser I» 
train M et a descendra A Arras. 

m 
Plus de 3 milliards d'impôts 

ont été recouvrés en mai 
Les recouvrements opérés pendant le mois de 

mai dernier au titre du budget général se sont 
élevés A la somme tfobale de 3.199.839.300 tranc» 
Duns ce total, les ressources exceptionnelles, les 
redeltes d'ordre et T*odpil» divers entrent pour 
27»10.9no'fr.. dont «.795.000 fr. pour la contri­
bution extraordinaire sur les bénéfices de «uer». 
Les recettes niJrnialés et permanentes ont dome 
atteint 3.171.9î«.4<r) francs, savoir : contribution» 
directes. 3ûo.9?Pi*0 fr. ; conlrihuliop» indirectes 
et monopoles 8.o51.(85.000 frenc* ; domaines, 
13.3M.0D0 franc». Ces chillres ipprésentent p»r 
rapport eux évSlua.liops buâiiAifllrés Pour Je 
mois de mai une plus velue de JiS.iiO.i50 trtpce 
et pour le» deux premiers mois de l'année bud­
gétaire une plus value de 500 militons 372.900 fr. 
Par rapport eux recouvrements du mots de mal 
1920, ce» chiffres accusent une moins value 
de 32.0i«.C00 frênesJt pour les deux mol» urie 
uroins value dn Ja).37l.8fi0 fr. U-s recouvrement* 
effectués «u titré des corurlputions directes au 
cours ou moi» de mal S'élèvent & 506.999.000 fr., 
mais cette somme 'ne représente rjue la part de 
l'Blet. Pendant la mémo période il a été recou­
vré au preftt des département» communes et 

établissements divers une somme de 510,639.000 
frênes : le total des conigibution» directe* 
encaissé*» et. mai atteint ainsi la sommé de 
1.O1Î.637.O0D francs. Lé» produil* recouvrés pen­
dant lé mois de mal 19x9 par l'administration 
des postes et qm sont encaissés au litre de son 
budget annexe ne figurent pas dans les chiifres 
ci-dessus, lis forment un total de 253.83<l.0u0 fr., 
supérieur dé 416.000 fr. aux évaluations et de 
«iiS.ODO fr. aux recouvrements du mois corres­
pondant de 19M. 

Un autocar se jeta contre un 
talus : 2 tués, 10 blessés 

Hicir matin, un autocar venant d* Soréac, 
transportffit 4 Lourdes ri voyageur» d ûléao-ie-
Uic e- d'Oueilioux, lorsoue dans la descente 
d'Oueillcu.x, le chauffeur, a la suite d'une Causse 
manoeuvre, n'étant plu» maiire de sa tnachini: 
a serré sef freins qui «e sont brisé». La voiture 
est allée donner contra le tslug. u y a eu deu.\ 
tués. Ce sont : M. Duffnu. .i'Oléac, et une 
autre ve.vapeuse. de Luc, nui n'a pas encor* élé 
identifiée, il y a également une dizaine de bles­
sés, dont certains sont assez gravement atteints. 

Les initiatives 
du Nord-Touriste 

Le Nord-Touriste est une association à la 
fois modeste et Mûrissante. Elle groupe tous 
tes cyclistes de la région dd Nord, prend sou* 
cl de leur» intérêts, leur facilite la-ces "a 
Belgique, an un mot, elle protège .a foule de 
ceux qui sont restés fidèles à la pollte « Hein* 
d'acier > et qui, soit pour la spoét d'agrément 
le sport pur, te travail, l'utilisent de **V 
reace. 

Au cours de l'assemblée générale du £i mars 
dernier. M. Dchédln, directeur administratif, 
donna lecture d'un rapport extrêmement inté­
ressant. 

Nous ne pûmes, é cette époque, l'analyser 
comruo u le méritait. Mal», comme r.ous 1* 
retrouvons în-extenso dans le bulletin 1 -nés-
triai d* l'association, nous croyons ' len 'aire 
d'en dégager les points essentiels. 
L'effectif des cyclistes faisant partie du Nord-

Touriste est de 3S.9UU. Ils sont en imlnution 
de l.l «i. 

M. Dehédin a recherché les causes de cette 
régression, il la découvre dans les raisons 
suivantes : I 

1° La difficulté de rouler à bicyclette aug­
mente sans cesse ; la circulation automobile 
s'empare de plus en plus de la >oute, é tel 
point que la pratique de la bicyclette ••••nihie 
impossible désormais h la femme, <iux hom­
mes Agés, aux enfante. 

-' La petite voiture automobile n remplacé, 
dans beaucoup do maisons, les deu : ou irois 
bicyclettes qu'on y comptait autrefois. 

3' Les industriels ont organisé un service 
de transport da leurs ouvriers, par autocars, 
qui, autrefois, utilisaient le véjo. 

4' La pratique du tourisme, .-u moyen du 
vélo, tend a diminuer, par suite d'une • ar-
laluo paresse .1 l'effort, et A la cticrlé des liij-
tels, très rapprochés des étapos possibles a 
bicyclette. 
*5* Enfin, il semble que d'autres sports, 

plus a l i mode, sollicitent nos Jeunes ens, 
plus envieux du volant que du guidon 

En uii mot, il semblerait quo l'usago de la 
bicyclette, on tant que sport d agréaient, soit 
« vieux Jeu •. 

Cependant l'heure est lointaine encore où la 
petite « reine d'acier » ne sera plus qu'un 
souvenir et un vieil ornement pour musée. i:t 
la Nord-Touriste s'évertue A procurer aux 
cyclistes des avantages qui tendent fi lui me­
ner, en qualité de sociétaires, les six cent 
mille cyclistes que compte la région du >rd. 

Routes et Circulation 
Pour faire du vélo, il faut des routés. s 

routes sûres, où l'on ue soit pas toujours é 
se demander de quelle manière on va stre 
broyé. Or, lu développement continue de l'au­
tomobile rend la circulation a bicyclette très 
dangereuse. Le cycliste renversé par une aaio 
o*t le • pain quotidien • du reportage ; >urna-
lietlquc. 

Le Nord-Touriste se préoccupe de la ques­
tion. Il fait pression »ur les Pouvoirs Publics, 
on les accidents d'auto sont rires, car on se 
meut avec une sage lenteur, pour que l'on 
crée, e coté de la chaussée, un trottoir cy­
clable continu. ')éja, avant la guerre, le Nord-
Touriste consacrait une partie de ses res­
sources à la création et é l'entretien de ces 
pistes pour cyclistes. Aujourd'hui, on îous 
assure que la question est à l'ordre du jour, 
tant au Ministère des Travaux Publics r i'au 
Parlement. Acceptons-en l'augure. 

Le Xor-l-Tourlste, du reste, s'est préoccupé 
de l'entretien des trottoirs cy 'ables de la ré­
gion. Il a aide les communes dans une rge 
mesure. Dans certains cas. il a même pris 
l'initiative de travaux d'amélioration dont 
l'utilité lui était signalée. 

Dos projets de plus g.ande envergure ht 
à l'étude h la Direction des fonts et ".îaus-
sées. 

En tout rat*, dit M. Dehédin « nos démar­
ches ne prendront fin que lorsque nous au­
rons la preuve matérielle que l'on attache h 
la circulation dés cycliste», toute l'avt-ntion 
et tout l'intérêt qu'elle mérite ». 

Postes de secours 
Av*c la participation de l'Automobile Club 

du Nord, le Nora-Touriste a • semé » un 
grand nombre de postes de secours sur la 
route. Il en existe 1VJ, répartis sur les deux 
départements du Nord et du Pas-de-Calais. 
Les postes tont généralement situés en iehors 
des agglomérations, là où il est difficile de 
trouver aide en cas d'accident ou de besoin. 
Ils sont indiqués par de grands panneaux, 

Fortant un* croix de guerre peinte en ougn. 
l» talonnent delà, tous les grands itinéraires 

du Nord et du Pas-de-Calais. A chacun d'eux, 
correspond un poste organisé po>ir les se­
cours d'urgence. Dans 1 avenir, tous seront 
dotés d'une cabine téléphonique, rnverte la 
nuit comme ie jour. 

Excurs ions 
Le Nord-Touriste s'évertue,* maintenir le 

principe et le goût des excursions à bicyclette. 
Ce sont des promenades d'un* demi-Journée, 
un jour parfois, deux exceptionnellement. 
Dans ce but, on organise, chaque dimanche, 
des sorties en groupe, auxquelles participent 
lés fervents de Lille, Roubalx, Tourcoing. Ar-
menuères et banlieue. Des capitaines de route 
règlent l'allure et les détails des sorties. 

Les excursions a venir sont les suivantes : 
2î Juin : Mont de l'Enctus, 1 jour. 
îù juin : Phalemptn (boisi, 1 jour. 
ii juillet : Montignveu-GoheUe (lac), 1 'our. 
13 Juillet : Ypres. Etang de Dickbusch, u o-

nument Ouynemer, i Jour. 
Enfin, le samedi 15 mars, le Nord-Touriste 

organisait, avenue Gustave Delory, é '*ou-
baix, un concours d'éclairage pour bicyclet­
tes. U était destiné a faire connaîtra les appa­
reil» d'éclairage — éclairage arrière notam­
ment, susceptibles de satisfaire aux • izoooea 
de la nouvelle léglenien talion. A partir du 
31 décembre prochain, en effet, toutes les ' i-
cycleltes devront être munies à l'arriére, 
d. ilne lanterne spéciale h feu rouge» 

Des récompenses ont été accordées é quatre 
concurrente. 

On ie volt, on travaille au siège du Nord-
Touriste, avec ténacité et persévérance, usai 
n'est-ll pas surprenant d enregistrer, a cote 
des facilités nombreuses procurées ux cy­
clistes par cet organisme, de» initiatives qui 
sont pleines de promesses pour l'avenir du 
cyclisme en général, du sport cycliste en par­
ticulier. 

C. & 

Le terri d'un charbonnage 
s'effondra à Gilly 

et détruisit sept maisons 
(OS MOTRI RgDACTION SKLCt) 

Lii accident extraordinaire qui s pri» n 
proportions dune catastrophe, est iurven 
jeudi, vers deux heures du matin, dans . 

Populeuse commune ouvrière de GUIi< *ri:-
e Charlerol. ; 
Depuis un certain temps, les habitant* d. 

la rue Martus. constataient que le terri fiai" 
d'une vingtaine de mùties des charbonnage!-
des Houillères Unies qui fait front & Mif\de 
meure, était en mouvement par suite dcal ie 
nidations du sol. Ils vivaient dans une cran. 
te perpétuelle. La nuit de mercredi a Jéfùdi 
appréhendant une aatastrophe. ils vetllê/reni 
et vers deux heures du malin. Us prévinreni 
la direction, A ce moment, le mur en twton 
qui clôturait le terri s'effondra dans un/ira 
cas formidable et les habitants n'eurent fli:r 
le temps de se sauver. Des masses énortnes 
de lerre dévalaient du terri renversant tout 
sur leur passage, arrachant les pave* de 
plusieurs rues qui turent bientôt ensevelies 
sous les terres. Sept maisons furent détruites 
par la poussée des terres. Les mobiliert'-'/u. 
rent réduits en miettes. 

Des équipes d'Ouvriers travaillent etf ce 
moment à déblayer pour pouvoir sauver line 
dizaine de maisons de la poussée des terre*. 

•— « m ' 

Des secours aux familles 
des victimes des catastrophes 

minières 
Le projet de loi tendant à ouvrir su miois-

tre des Travaux Publics un crédit destiné a 
allouer des secours aux familles des emisir^ 
des accidents de Petlto-nossel. de Ceuroeflrt-
r*t-L*tu, rl'Auohy-las-MliMS et de ll.its-n'A-. 
son. adopté par le Sénat avec modifications, 
vient d'être déposé é la commission des Fi­
nances de la Chambre. 

Voici le texte de l'article unique de ce pro-
j « i 

« Il est ouvert au ministre des Travaux Pu. 
btlcs, en addition aux crédits accordés par les 
dépenses du budget général de l'exercice 19-A 
un crédit supplémentaire de 400.00U fr. appit-
cable au chapitre ci-après du budget de -son 
département Travaux Publics, première <ec-
tfon. Chapitre 110 [nouveau), secours aux fa­
milles des sinistrés de i accident Ue Petite-
Hossei. et aux familles victimes des Accidents 
des mines de Courcelles-Itz-Lens. Auchy.'les-
Mln** (Pas-de-Calai*), Oois-d'ASson (Baeses-
Alpes;, MW.uOi) fr. u sera pourvu à cette dé­
pense au moyen des ressources du budget gé­
néral de l'exercice 1930 à 1931 t. ' 

Le Congrès des Directeurs de 
Conditions publiques à Roubaix 

Le C.or.zrti. annuel des Directeurs de Condi­
tions PuRIiqucs Liiiopéciiiics sést clôturé é .flou-
baix, par un banquet, présidé par M. Emile.Tou-
lemonde, président honoraire de la Chambré d< 
Coxmerce de Itoubaix. . .. 

Parmi les décisions prises a ce Congre», tl y * 
lieu de citer notamment le vœu suivant : 

« Les Oirecleuss de Contlitions Européenne» 
réunis a Roubais constatent que pour le Côndi-
tionnenient et l'essai des Soie» on est désormais 
arrivé à une unificnlion ries rtglemerds de» fïffi»-
retilcs conditions de=- Soies Européennes. Apre? 
celle constatation, ils formulent le w u que 
dans l'intérêt du Commerce et de l'Industrie1 

de la liine. on puisse ariver à une unification 
•les réglemonts et des méthodes de condition, 
nement et d'essai et dans c» but. ils chargent 
leur collègue. M. Burlet, président de la «ectior 
laines, d'6!iidier et de présenter pour l*ur pro 
chaîne réunion un projet de règlement .gruq'^ 
qui sera soumis à l'approballftn des Ch*ov>re.! 
de C.-immeree et des Associations intéressée?. 
e; cela conformément aux desiderata exprimé.' 
é la .Conférence Ininière de Bradford comrani i' 
quês par une lettre de M. Maurice Dubrulle, 
prosùlent de la KMêratiau Internationale <i( 
la laine». 

L'Union Internationale des Directeur* eV! 
Conditions publiques a pris égalcmentr«fi* dé­
rision en faveur do la généralisation* rïu' 'totr 
(rôle des soies artificielle» par les Condifloi:• 
publiques, de l'adoptlOD d'accord *v*0 fes luo 
<!uctci<rs et les «rhéteurs des Textiles érfrrKieî' 
dé rêfflcs Unitermes Ue condiliorrhenient e 
d'essais. 

CCtlOf. 
«>tei CARNET 

CALCNDRKR — V.ndrtdl M lui» 1SSO 
R*lell t Lerrr à 3 h. «S ; coucher à te h. es.. 
I un» . r.ev»r » 0 h ?.s ; coucher à 19 b. SS» 
Anjourd uui : ste-norence. Demain : Sie-alu» 
METSOROLUCIS. - Station d» LUI». — Ot^rr 

rations .faites 1* 1» Juin tsjo. a li heures. 
Baromètre : lei mil. S : Haussa depuis la **i!l« 

* îs Meures i l mil. '•. 
Tfietuiometre : Krcode : }0ï : rainlnia i U.e at' 

teint i l h 90 : maxime : J4.5 aueiut à 16 asurrê  
£ut hygromélrUiuc • 71 : llaut«ur d'eau tehib ĉ 

depuis la veille * I» heure» : ? mil. e : OlMction 
du vent : S'Jii Ouest ; Force : asset fort ! Direc­
tion ii«s nuage» -. SudOuest : Etat du Ciel : 
conrert. 

Temps probeUiie pour lujour.l'bui : un peu çhana 
atseï beau. 

PRÉVISIONS Oi L oerio» NATIONAL _ " 1 . . . 
illon Nord : Nuageux. Pruuimx. »e coutrant S'e<-
plirles en bruine* faible? et Intermittente» ; V*ru 
d'Ouest s k i metret. Terppératui* minimuar en 
balst» de 3 \ 3». 

DEUIL. — Nous .ibL'renon» i» oecé» d* M. Jtal---
fiiitirrta. ancien adjiint su Maire de Lille, du 
t M n de la Miiiiicu allié Cnsrles Delesalte et th-
viiieur aux Abattoirs de LUI* pend-ant «i atV N'-
sés M Jules Duburcq était une figure bien Llllol-c. 
C'était «ri brave tiomme réjoui et expanfif Qui 
arait su se oréer bien des tyœoaUii*»- . ' 

M. Duburco »»t décédé a l'âge de Ti «es. « fui 
ot*£* pendant la guerre <re t»ti-ts. en compairni's 
de Mgr rnaroat. éveque de Lille de M. o. Beloiv 
d*(.uté. La dite d» ses funeraille» »*ra fini» "lit 
rleur«m»nt. Aiouloo» que 1» défunt était prTStaent 
d'honneur d» plusieurs sociétés LllIOi.'e». 

— .leudi i» juin, k il h., eurent lieu en (ègiufl 
r>arolsslalft d'Auclrulctj. ie» funérailles, de M. C*-
Sent Ccslrcn. veuf de Mme Alice Weutf. ingéatf ir 
de*. Arts *t Méllcrr. pf»fes»enr ftoooratre » lin.--
tilut industriel du N<wd de I* Franr» et !, 
IKi-il» d*» industrie Agriccl» d* Douai. Cbértlnr 
de I» Légion dTtoCneur. Officier; d» I lUslrucUon 
publique lauréat d* l'AçadéiBi» de» Sctencas,,M-
céàé à Vudrulesj le '4 Juin dan> sa 79» année. 

Le défunt était Issu d'un» sleiiu? «mille, onji-
nair» de fionrbourg. L'n» nombreuse assistance 
suivait. ' -

frEtlLt/ETON DU ÎO JUIN 1930. — K" 13 

I L M U M E DES CHAPITRES PRECEDENTS 
Devant la Cour d Assise* de Montpellier, 

' une )euni fille pile et délicate, PuicAérie. 
eu'on appelle plut souvent Chérie, comparait 
iour fatsasslnai de la chateiain* du fal-Ho»e, 
J s i c* recKeutie et élevée depuu ta nais­
sance. Sept mois avant le dénouement de 
çtùe affaire, Claude i/arannlei, avocat part-

* MM. était venu passer, avee sa famiUê set 
'• tfiàiinces ch*x ta tante, la cnûtciatne du vau 
* ire»», Cftérte, apfelée par une paysanne La 

Manette è ton lit de mort, avait apprit 
' l* «ecreif de ta nalstance : Claude «»t ton père, 

M mère, une vendangeuse qui, te croyant. 
abandonnée par Claude déposa ton enfant à 

t m sfriile du château putt te noya. 
**" Or. I« efUKelatn* a élé rué* par Claude, 
, . auVelIe avait exaspéré. Chérie a atiKfé d la 
£" «celte,- elle veut sauver favoeat, qu'eu* tait 

être ton pire. * 
~' -jCMrie lécha é «on tour le brts peo&nt ; 
' — «Uo suivit vatiaement des yeux Pierrounet 
« qiîl pos»nit devant elle pour grimper avec 
«•:»n«j aaititc «l'écureuil é l'échelle conduisant 
•rjKi pnillis, d où Iva raté, une heure plus tôt, 
•^'tefïiisnirnt fuir. „ , 

... L'effroi, «emparait d'eH?. comme il • e m ­

parait du jeune gaTçon. Elle ne songeait 
plue qu'à, une chose : échapper à ce s[iec. 
tacle qui exaspérait ses nerfs-

Et eile soniuit comme lui, celle peur der­
rière elle, qui semblait lui donner dés «lies, 

En remontant les marches de la cuisine, 
la jeune fille, prise d'un étourdissemMit, 
faillit perdre l'équilibre. 

Quand elle arriva au milieu de la grande 
pièce, au plafond écrasant, tout tourna en. 
ccre autour d'elle, lentement, puis très vite, 
at elle tomba, comme la châtelaine était 
tombée, pesamment sur te carreau. 

Au premier étage, la fenêtre donnant sur 
les communs s'était refermée. 

Claude Varaflnieî, avec aa figure de apec 
tre, sa démarche d'ataxique, revenait au 
milieu de la chambre. 

Dans la cour, le silence régna, puis Pif et 
Psf recommencèrent à gémir doucement, 
lamentablement, longuement. 

Claude Varagniez avait a nrésent lé calma 
que donne l'imminence du péril, cette tran­
quillité avec laquelle Chérie combinait tout 
A l'heure le plan qu'elle ne mettait point à 
exécution. 

Venait-il de se rendre absolument compte 
de la scène qui se passait sous sa fenêtre, 
au clair de lune ? 

Se demandait.il quels étaient ceux-là qui 
tiraient derrière aux la forme noire, et ei 
cette forme noire était le corps de la femme 
lut jetant tout à l'heure de si terribles chou 
aes ? 

Il alluma une-bougie qu'il posa sur la ta­
ble ds toilette, regarda tes mains ; elles 
n'avalant aucune souillure. 

En «cttitant daiia la. S'a.ce «a face ef­

frayante, U découvrit sur aa chemise des 
èclabo'jssures. 

C'étaient de* gouttelettes de sang. 
D'une main fiévreuse, Claude trempa dans 

sa cuvette une s o n iclte. la passa a plusieurs 
reprises sur le plastron empeeû, puis U allé 
rouvir très éjouoement la porte mettant en 
communication sa chambra avec celle àt 
sa femme. 

Christiane ne s'était point réveillée. 
Alors l'assassin se coucha. 
Et jusgu'è l'aube, il demeura sans urt 

mouvemvit sur son lit, les doigts crispés 
dans iss^ draps, écoutant hurler les chiens. 

Dans la Chambre, isolée au milieu d'un 
pré, qu'elle devait à Mine Agathe Vara-
gniez. dont la générosité à son égard demeu. 
rait une surprise pour les gens du pays, la 
« Manette» rendait l'âme, cette nuit mêma, 
ayant a peina le temps de recevoir du prê­
tre amené par son petit-fils l'oxtréme-onc-
tlon, et sans force, pour articuler aa confes-
sion, dire eette histoire raconté* & la jeune 
fille recueillie par la cliatclaine du Val-Rose, 
maigre la r»romcsse faite à eôMe-ei d'en gar­
der le secret. 

En revenant du presbytère, Albéric heur-
toit a plusieurs portes, dans le village, pour 
annoncer l'âflOme de la pauvre vieille. Et 
deux femmes lé suivaient de près qui de­
vaient l'ensevelir et la veiller. 

Au petit Jour, lé jeune homme pensa à 
*e rendre Ou Val-Rose : il verni t Chérie. U 
annoncerait S Mme Vara<rmies — c'était on 
dflvojf — le triste jêvénement. et il ravien-
droit s u chevet de sa grand'ihère. 

En parcourant la ronte séparant la chai i. 
.mière du château, AJpérif, que sa tristesse 

dominait, ne s'étonna point de ne rencon­
trer personne, quoique les vendangeurs qui 
couchaient au Val-ftosc cl qui s'en allaient 
d'habitude au petit Jour,' eussent dû sillon­
ner la campagne en tous les Sens. 

Ce matin, à peine, au foin, quelques grou­
pes qui partaient au village. 

Le pavsah n'entra point pér la grille. 
Il poussa use petite porte pratiquée dans 

le mur sur la gauebe de la propriété, pas 
plus Verrouillée que les autres, et qui don­
nait accès au potager, séparé de la cour de 
ta forma par un autre mur. 

Avant d'arriver à la seconde clôtura qu'il 
franchit précipitamment, Albéric entendit 
des bnilts de voix confus, un brouhaha mêlé 
de clameurs. 

Il aperçut un rasaerriblcment énorme, ce 
qui n'empêchait pas que des gens circu­
laient, couraient, effarée, è travers la. cour. 

On en voyait è l'entrée des écuries, aux 
lucarnes des «ranges. La même pftleur cou­
vrait les faces épouvantée* ; tout ce monde 
s'exclamait avec de grands gestes. 

— C'est la nialtresse !.,. 
— Morte... assassinée : 
— Pourquoi là laisse-t-on là? . . . 
— On va aller chercher le garde-chànv 

pétra. 
— Non, c'est M. lé Maire Qu'il faut pré­

venir... 
— Qui est-ce qui t's trouvée ?... — Per­

sonne n'a rien entendu... 
— Excepté que le* oliiens ont huilé toute 

la nuit. 
Albéric marcha vers Pierrounct. adossé 

à la porte d'une étable, les mains dan* le* 
poché* de son pantalcra reoléoé aux genonx, 

effiloqué dans le bas, la tête si penchée que 
son menton touchait sa poitrine déjà bom­
bée, sous sa chemise grossière. 

Nul né faisait \ t lenl ion au jeune garçon, 
*t quand te nouveau venu lui demanda des 
renseignements, il se contenta de rellever 
la tête, le rcRardant sans répondre, d'un air 
idiot. 

A cet insiant, Pétélou, le iardinier, se dé­
tachait du groupe suivi de plusieurs pay­
san», tandis que sa femme, la Pctéloum.-. 
point encore descendue du galetas où ils 
couchaient scus le toit en falMère du châ­
teau, criait par la lucarne : 

— Mais qu'est-ce qu'il v à donc ?... qu'est-
ce qu'il y a donc •? 

Les exclamations terrifiées montèrent 
alors vers elle, arrivant auparavant jus­
qu'à Claude v&ràgnieg, 4«i poussait les vo­
leta épais d'une des fenêtre» de sa chanv 
bre : il apparut, a âemi-vêtu. comme quel, 
qu'un qui se lève à la hâte. 

Or, l'attention se trouve sinon .étournée 
de M. Varngnicz, sur qui venaient de se 
concentrer les regards — attirée en même 
temps par une troisième personne dont Pê. 
téloU jeta tout à coup le nom : 

— Ah ! mademoiselle Chérie I 
Sur les marches de la cuisine, une créa­

ture défaillante et horriblement blême se 
montra, accrochant ses deux main* à ia 
porte. 

Oui. c'était elle, ». la pauvre »», comme on 
disait chaque foi* qu'on avait prononcé tan 
hom : mademoiselle Chérie. 

Elle entendait seulement aussi tout es 
brait 

Le> jurrtinier arriva' £ré» de la ieune fi.tle 

suivi d'Altéric, suivi de plusieurs paysans. 
— La maltresse, qu'on a assassinée 1 . 
Elle ne répondit point. ' , , 
El, en la regardant, dans le jour brouillé 

du matin, ces gens effarés eux-mêmes, Bou­
leversés, i estèrent saisis. 

Cette figure hagarde, cette tête éohevelée 
les cflrayait presque autant uua venait, de 
les effrayer ta longue et livide figure eux 
yeux ouverts de ia femme étendue près du 
mur, ià-bas, avec ses habits souillés. 

Du sang... mais elle en avait aussi sur ses 
vêtements... mademoiselle Chérie... mais 
elle en avait à ses mains. 

La PétélmiriB, qui dégringolait des com­
bles, sans se chausser, en cotillon et, pour 
Î;agner la cour, traversait la cuisine, met-
ait les pieds dans quelque chose de gluant, 

de noirâtre. Elle jeta ce grand cri : 
— On l'a tuée là ! 
Passant devant Pulchérie, qui ne bou­

geait point, et devant la servante qui,, d'un 
bras raide. leur montrait la flaque, lés p*y-
*uu» envahirent la pièce, formant un car-
«la, suivant des yeux la traînée qui allait 
jusqu'à la porte. 

Et, soudain te regard de l'un d'eux s'atta­
cha par terre, près de la pierre d'àim, à 
un manche de bois dont la lame ne brillait 
point. 

Il ramassa le couteau, pour le laisser re­
tomber aussitôt, dans un mouvement d'hor-
reur. 

Et chacun s'avança vers l'àlre, s e pen­
cha, pour examiner «ans oser v toucher f e r . 
me oui envoyait de vie à trépas la ebafi-
làine-. -

31 tntvrej 

communiouerardit.il
recevait.de
13.3M.0D0
JiS.iiO.i50
demandait.il
file:///tlenlion

